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La plupart des entreprises tou­
ristiques évoluent sur un terrain 

______ miné» dans des sociétés bode- 
versées par des changements 

économiques, sociaux et politiques. Les 
firmes, comme les nations, sont de plus en 
plus ouvertes sur le monde extérieur; cette 
ouverture diminue de façon sensible leur 
autonomie et les possibilités de réaction. 
Dans cette perspective, la connaissance 
future apparaît comme une nécessité vi­
tale

Une définition de 
la demande touristique

En tourisme, on peut définir la demande 
d’une façon relativement simple: elle est 
l’addition des biens et services consommés 
par les touristes nationaux et internation­
aux a un moment donné. Au plan qualitatif, 
la demande touristique se calcule sous la 
forme des entrées des touristes, de billets 
d’avion achetés, de chambres louées, de 
repas vendus, etc.; ces con sommations sont 
comptabilisées selon des périodes fixes (jour, 
semaine, mois, année).

Certains auteurs*1* tentent de cerner les 
différents déterminants de la demande. 
Ces déterminants peuvent être 
sociologiques: le sexe, l’âge, la scolarité, la 
profession et la classe sociale peuvent dé­
terminer les choix des touristes. Certains 
besoins psychologiques influencent aussi 
les goûts des touristes: désir d’épanouisse­
ment personnel, de liberté, de reconnais­
sance sociale. Des motivations d’ordre 
culturel ou même politique peuvent expli­
quer, en toutou en partie, l’évolution de la 
demande touristique.

Pour la science économique*2*, la demande 
existe (et varie) en fonction des revenus et 
des prix (de 1 ’oft’rc). Nous pouvons iil ustrer 
la courbe de demande touristique à partir 
d’un exemple hypothétique très simple. 
Dans le taldeau 1, nous avons le nombre de 
nuitées pour un séjour touristique et les 
prix des chambres d’hôtels pour une pé-
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riode donnée. Nous pouvons maintenant 
reporter ces données sur un graphique et 
établir la courbe de demande (figure 1).

Cette courbe de demande nous montre 
que pl us le prix des chambres d’hôtels tend 
à diminuer et plus le nombre des nuitées 
pour un séjour touristique augmente.

Cette courbe de demande suppose que les 
revenus et les goûts des touristes auront 
une faible variation durant la période étu­
diée. Toute variation importante des reve­
nus ou des goûts des consommateurs (ou 
les deux à la fois) va entraîner un déplace­
ment de la courbe de demande. En réalité, 
le prix d’équilibre dépendra, tout à la fois, 
de la situation financière de l’hôtel (des 
coûts), de la qualité des services offerts, de 
la concurrence et de la situation économique 
d’ensemble.

Les aspects numériques 
de la demande touristique

Dans les analyses de la demande, on distin­
gue habituellement la demande réelle, la 
demande différée, la demande potentielle 
et la demande future. La demande réelle, 
c’est celle qui est directement observée; la 
demande différée tient compte des empê­
chements momentanés qui peuvent faire 
obstacle à la consommation touristique par 
exemple: la mortalité d’un proche ou la 
maladie peuvent amener la personne à 
retarder ou à surseoir un voyage projeté.

La demande potentielle tente d’inclure les 
personnes qui seraient incitées à voyager 
par des variations sensibles des principaux 
déterminants de la demande touristique. 
La demande future, c’est la projection de la 
demande réelle, différée ou potentielle à 
partir de certains décalages dans l’horizon 
temporel. Ainsi, on trouvera les niveaux 
suivants:

1 - très court terme (jours, semaines);
2- court terme (mois, trimestres);
3- moyen terme (de une à trois années);
4- long terme (de quatre à dix années);
5- très long terme (de onze à vingt an­

nées).

Dans cette perspective, seule la demande 
passée est réellement connue. Dans le 
tableau 2, nous présentons les differents 
types de demande à partir d’un découpage 
temporel.

Tou tes les études sur la demande touristique 
s’appuient sur la demande passée; il y a 
toujours, dans l’observation des données, 
un délai allant de un mois à une année dans 
la majorité des cas. U est difficile dans ce cas 
de parler de la demande actuelle.

Toute demande réelle est passée et toutes 
les autres formes de demande reposent sur 
des hypothèses (le plus souvent implicites) 
sur la relative permanence des phénomè­
nes observés. La connaissance de la de­
mande est donc un savoir historique, une 
réalité qui déjà n’existe plus, une photogra­
phie où déjà les gens et les choses bougent, 
se transforment!

La nature de la
prévision touristique

L’étude de la demande touristique ne peut 
se faire sans hypothèse sur la continuité des 
variables économiques et psychoso­
ciologiques qui fondent cette demande. 
Même si ces hypothèses apparaissent sou­
vent rudimentaires, elles constituent une 
vision de la société qui rendra la prévision 
possible. Dans cette perspective globale, la 
demande touristique n’est plus un résidu 
delà consommation totale mais une forme 
de besoins intrinsèques à la société post­
moderne.

Dans ce type de société: *... le tourisme est 
devenu comme la deuxième peau du monde, 
générant de l’instable et du mobile partout, 
voyeur de la vie locale mais aussi acteur 
nécessaire, pollueur et protecteur, restau­
rateur et destructeur»*’*. Plus qu’un simple 
phénomène de civilisation, le tourisme 
devient l’image de la société post-moderne 
construite sur les valeurs de mobilité des 
personnes et des biens, de la communica­
tion sans limite et de la mondialisation des 
économies et des cultures.
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La prév ision de la demande touristique se 
fait à partir de données numériques mais 
aussi d’une perception messianique du 
tourisme; ainsi, le tourisme apparaît comme 
porteur de richesses économiques et de 
promesses d’échanges sociaux et culturels. 
C’est la base idéologique de la connais­
sance de la demande touristique. C’est sur 
cette base particulière que la prévision se 
construira.

Le problème fondamental de la prévision a 
été bien exposé par E.F. Schumacher, il 
écrit: «Le futur n’existe pas. Comment 
pourrait-on connaître quelque chose qui 
n’existe pas? Le futur est toujours en train 
de se faire, mais il se compose en grande 
partie de matériaux déjà existants, dont on 
peut avoir une grande connaissance»0'. La 
prévision est donc une construction intel­
lectuelle faite de plusieurs niveaux.

Dans un premier niveau, nous avons cer­
tains postulats philosophiques de base: par 
exemple que, malgré tout, la connaissance 
du futur est possible, que le tourisme a des 
aspects messianiques. Le deuxième niveau 
comprend des hypothèses plus articulées 
sur les éléments en devenir et sur leur 
relative permanence c’est la connaissance 
des invariants du système économique 
étudié. Le troisième niveau correspond 
aux méthodes utilisées qui déterminent, 
d’une certaine façon, les résultats obtenus.

Les méthodes de prévision 
de la demande

La plupart des prévisions de la demande 
touristique sont établies à partir de séries 
chronologiques0*; celles-ci peuvent être 
définies comme «... une suite d’observa­
tions chiffrées ordonnées dans le temps»0*. 
Nous pouvons distinguer les méthodes de­
scriptives et les méthodes explicatives. Les 
méthodes descriptives peuvent être simples 
ou complexes au niveau de l’appareillage 
mathématique.

Les méthodes descriptives reposent sur 
l’hypothèse que les données des séries 
chronologiques résument l’ensemble des 
variables déterminantes du phénomène 
étudié; par exemple, les nuitées dans une 
ville, à un moment donné, représentent le 
marché de l’hôtellerie pour cette ville (à 
cette période) et les nombreux fréteurs 
explicatifs qui déterminent ce marché (les 
déterminants de l’offre et de la demande).

TABLEAU 1

Nombre des nuitées selon les prix des chambres 
pour un séjour touristique

Prix (en dollars) Nuitées (en moyenne)

125 1-3
110 4-5
95 6-8
80 9-11
65 12 et plus

TABLEAU 2
Les types de demande et le temps

Demande

Temjji Réelle Différée Potentielle

P«>é Connue Inconnue Inconnue
Présent Inconnue Inconnue Inconnue
Futur Inconnue Inconnue Inconnue

Les méthodes explicatives tentent de créer 
un modèle de la réalité observée; l’explica­
tion provient de l’effet de plusieurs varia­
bles indépendantes (explicatives) sur une 
variable dépendante (à expliquer). Si les 
variables indépendantes sont fortement 
corrélées à la variable dépendante, on frit 
l’hypothèse que cette structure se main­
tiendra un certain temps dans I *a venir. Ces 
modèles explicatifs peuvent aussi permet­
tre de simuler la réalité; il est possible, en 
changeant les valeurs dans réquation, de 
faire varier de façon expérimentale les ré­
sultats.

Les méthodes descriptives

Les méthodes descri prives simples sont des 
méthodes qualifiées de «naïves». Elles 
sont, dans la plupart des cas, basées sur le 
calcul des moyennes. Ainsi, la méthode du 
taux d’accroissement annuel moyen con­
siste à projeter, pour les périodes futures, 
les taux d’accroissement des dernières pé­
riodes connues. Par exemple, pour les 
prévisions des arrivées du tourisme inter­
national, nous pouvons faire trois hy­
pothèses; ces hypothèses apparaissent dans 
le tableau 3.

Ix: calcul des trois hypothèses se fait en 
fonction de périodes différentes; selon les 
périodes choisies, le taux d’accroissement 
projeté dans le futur, sera fort, moyen ou 

faible. On peut aussi établir des prévisions 
à partir de divers types de moyennes mobi­
les: moyennes mobiles simples, moyennes 
mobiles pondérées, moyennes mobiles avec 
lissage exponentiel. Ces méthodes sont 
souvent utilisées dans l’industrie car elles 
exigent peu de données (au maximum dix 
périodes) et les calculs sont rudimentaires.

D’autres méthodes descriptives sont plus 
complexes. L’érude univariée des tendan­
ces se frit à partir d’une équation de ré­
gression simple du type A = F (t) où A est 
la variable dépendante (les arrivées) qui 
s’établira en fonction du temps (t). A partir 
de cette équation linéaire, d’autres modè­
les simples de régression sont possibles (où 
le temps est toujours la variable indépen­
dante)^.

Des modèles plus sophistiqués tentent, à 
partir de l’analyse de régression simple, de 
tenir oomptedans les prévisions des diverses 
composantes des séries temporelles; il s’agit 
d’ajouter a la tendance le phénomène cycli­
que et les mouvements saisonniers. L’al­
gorithme XI1, mis au point par Julius 
Shiskin et le Census Bureau des Etats-Unis, 
permet de capter les coefficients saison­
niers et de les intégrer à la tendance proje­
tée.

La méthode Stepar (pour Stepwise Au- 
toregressive Method) associe deux proccs-
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FIGURE 1
La courbe de demande nuitées-prix

J I I l I

65 80 95 110 125

Prix (en dollars)

TABLEAU 3
Les prévisions des arrivées du tourisme international 

(en milliers) de 1993 à 1995, selon trois 
hypothèses de croissance*

Il s’agit du taux d'accroissement annuel moyen calculé par la moyenne géométrique

Arrivées prévues en milliers (000)

Hypothèse
forte

Hypothèse
moyenne

Hypothèse
faible

Années TAAM de
1983 a 1993
(5,8 %)

TAAM de
1978 à 1992 
(4,5 %)

TAAM de
1990 a 1992 
(3,5 %>

1993 503 608 497 420 492 660
1994 532 817 519 804 509 903
1995 563 721 543 195 527 750

sus: un processus sous forme de tendance 
(Yt - a + b_ + c, + e.) et un processus au­
torégressif de la forme Yt = d + 6Y . + 3Y
2 t et). H existe aussi le modèle ARIMA 
développe par les statisticiens George Box 
et Gwilymjenldns^ cette approche se dé­
coupe en quatre étapes distinctes:

1- l'analyse préliminaire des données;

2- l'identification du modèle;
J- l'estimation du modèle;
4- la formulation des prévisions.

Ces modèles ont été appliqués avec un 
relatif succès dans la prévision de la de­
mande touristique^.

Les méthodes explicatives

Les méthodes expli ca rives, particulièrement 
l’analyse de régression multi pic, visent deux 
objectifs : produire un modèle représentai f 
de la réalité observée et faire des prévisions 
et des simulations avec le modèle choisi. 
Un modèle peut donc être défini comme 
une représentation schématique d’un sys­
tème économique, D s’agit de choisir les 
variables pertin entes qui .pari 'effet de leurs 
relations, expliquent (en tout ou en partie) 
le problème étudié, ce problème étant lui- 
même la variable dépendante du système.

Les modèles explicatifs se construisent à 
partir de deux types d’hypothèses:

1- des hypodicses logiques, par exemple 
le revenu et la professi on déterminent 
le nombre des nuitées à l’hôtel d’un 
voyageur dans une année;

2- des hypothèses techniques, qui sont 
en fait des contraimes mathématiques:

Y (la variable dépendante) et Xp 
X^, Xp Xn (les variables indépen­
dantes) doivent être mesurées avec 
un taux d'erreur minime; 
la condition de linéarité; 
l’absence de multicollinéarité; 
h condition d’indépendance des 
résidus;
la condition d’homoscélastidté.

Cesconcraintes doiventêtreobservées pour 
que le modèle soit valide.

Donnons un exemple de modèle utilisé en 
tourisme: la demandetouristique interna­
tionale en Turquie. L’auteur, Afuzaffer 
Vysal, utilise le modèle suivant:

DT = F (IPC, PR, TC, PR, VQ™

où ;

DT - la demande touristique;
IPC « l’indice des prix à la consomma­

tion en Turquie;
PR = les prix relatifs;
TC = le taux de change;
PR - les coûts de publicité;
VC ■ une variable conjoncturelle (va­

riable muette prenant la valeur 0 
ou 1).

K
A partir de séries chronologiques, on peur 
établir la validité du modâe et faire des 
prévisions. L'hypothèse de base, pour les 
prévisions, est que les relations entre les 
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variables ne varieront pas de façon signifi­
cative dans le futur.

Ces modèles permettent de produire des 
connaissances scientifiques sur la demande 
touristique. Ainsi, Paul Bocrjan et Robert 
Vanhove ont montré la grande sensibilité 
de la consommation touristique aux chan­
gements dans les revenus00.

D’autres chercheurs ont mesuré l’impact 
des campagnes de promotions publicitai­
res (et le niveau d’élasticité) sur la demande 
touristique0^. Christine Martin et Stephen 
Wiss ont aussi montré que les coûts spé­
cifiques du tourisme (le coût des transports 
et les coûts des biens et services consommés 
sur place) expliquent mieux la demande 
touristique que l’indice des prix à la con­
sommation ou le taux de change00.

Cette liste des découvertes duc à l’analyse de 
régression multiple est loin d’être exhaus­
tive. Signalons les études sur la demande 
de transport aérien00 et les recherches 
portant sur les liens entre les échanges 
économiques internationaux et le tour­
isme00. Certains de ces modèles, appelés 
modèles de gravitation, font de l’espace (les 
distances) l’une des variables déterminantes 
de la demande touristique00.

La critique des méthodes de 
prévision de la demande 
touristique

11 semble que, dans le domaine du tou­
risme, pour les prévisions à court terme et 
à moyen terme, les méthodes descriptives 
donnent de meilleurs résultats que les mé­
thodes explicatives00. Ainsi, les modèles 
explicatifs complexes et coûteux (en parti­
culier les modèles économétriques) don­
neraient des résultats prévisionnels très 
décevants00.

Les organisations touristiques du secteur 
public et du secteur privé auraient donc 
interet à utiliser des méthodologies prévi­
sionnelles moins coûteuses, simples à uti­
liser et dont les résultats sont faciles à 
comprendre0^.

Pour certains, les erreurs de prévision des 
modèles explicatifs seraient dues à des pro­
blèmes techniques propres à ce genre de 
modélisation00*. Pour d’autres, les difficul­
tés dans l’utilisation des modèles explicatifs 
proviendraient des particularités de la de­
mande touristique et des difficultés à obte­
nir des données statistiques homogènes*20.

La complexité de la consommation touris­
tique rendrait difficile le repérage des va­
riables déterminantes. La faiblesse insigne 
des bases de données limiterait les possibi­
lités de faire des comparaisons entre les 
régions et entre les pays.

Les méthodes de prévision de la demande 
touristique ont les mêmes défauts que les 
modèles prévisionnels utilisés dans d’autres 
domaines; selon Michel Godet*20, ces 
méthodes:

• véhiculent une vision parcellaire de 
l’économie et de la société;

• supposent que «le passé explique 
Fa venir»;

• font l’hypothèse de relations statiques 
entre les variables du modèle;

• ont un caractère «déterministe»;
• favorisent une attitude passive de la 

part des intervenants en présence,

La prévision de la demande 
touristique par la combinaison 
des méthodes

Le développement et la planification tou­
ristiques ont besoin de méthodes prévisi­
onnelles plus performantes. La démarche 
la plus fructueuse sera celle qui tentera de 
combiner plusieurs méthodes prévision­
nelles00. il faudra, pour que cette intégra­
tion soit possible, procéder à un découpage 
plus fin des périodes de projection et, 
parallèlement, à une meilleure connais­
sance des segments des clientèles touristi­
ques.

Pour élaborer de nouvelles prévisions, il 
sera nécessaire de tenir compte des résul­
tats obtenus par d’autres méthodologies 
telles que les études de marché et les ana­
lyses quai itatives de la demande touristique. 
11 faudra aussi associer, dans le même giron 
disciplinaire, les méthodes classiques de la 
prévision et les méthodes nouvelles de la 
prospective. Il devient urgent et nécessaire 
dedévelopper un principe unitaire intégrant 
une série d’approches polyvalentes, c’est à 
cette condition que la prévision-prospective 
deviendra vraiment une science de l’action.
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